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1.    Le problème et les clefs

1. Ecole et littérature

1. Pourquoi lire : 

lire pour être avec soi : une conduite de repli  sur soi et d’oubli des autres ; l’école peut aider à goûter et partager ces émotions ; la littérature ne rend pas compte de la réalité mais crée la sienne propre ; le lecteur vit par procuration et à distance aventures et expériences.

lire pour être hors de soi : échanger sa vie contre une autre ; confrontation des êtres et des lieux de papier ; plaisir de compensation (faire en pensée) ; rencontre de l’altérité, acte de tolérance ; invitation à discuter et débattre sur des valeurs.

lire pour se constituer une culture : établir des liens entre les livres ; les lecteurs ; l’auteur ; aide à la constitution et à la modification de sa représentation de l’homme et du monde.   

lire pour le plaisir du texte :  prendre en compte une double lecture

· en apnée (émotion, fusion sympathique) : le plaisir de lire

· à distance du texte (le pourquoi et le comment) : lieu d’apprentissage  

· pour beaucoup d’enfant cette accession à la culture littéraire ne peut se faire qu’à l’Ecole.

· favoriser le respect et la compréhension de l’autre.

2. Quoi lire : 

de la littérature avant toute chose : la liste indicative (des références, une culture commune)

des œuvres complètes : support et modalités différents de lecture ; durée de lecture (lecture longue)

3. Quelles difficultés de lecture : 

les micro traitements : identification des mots ; ponctuation ; connecteurs ; anaphores ; lexique

problèmes de compréhension : 

· organisation générale du texte : chronologie ; type d’écrit ; genre de texte ; structure narrative ; ellipses ; descriptions ; dialogues ; inférences

· composantes de l’énonciation : qui parle ? où ? quand ? cadre éloigné ; point de vue inattendu ;

· les personnages : dénominations ; qui est qui ? ; les réseaux relationnels 

· hiérarchiser : personnages ; événements ou idées essentiels du texte

2. Comment lire des œuvres complètes

1. Le dispositif de lecture longue : 

· comment différencier : itinéraires différenciés ; trois approches : lecture du texte de l’auteur, lecture de résumés, lecture à haute voix) ; 

· le travail préalable de l’enseignant : lecture du récit ; structuration ; construire des itinéraires différenciés  (variations avec les trois approches)

en lecture autonome : vocabulaire et syntaxe accessibles ; inférences ; caractère essentiel pour la compréhension de l’histoire ; la force émotionnelle ou esthétique du passage

en résumé : caractère secondaire du passage ; ou passage trop difficile

lecture à haute voix : caractère essentiel ; complexité ; valeur orale du passage

· les modalités de lecture : lecture du récit ; structuration ; construire des itinéraires différenciés le contrat de lecture : lire jusqu’au bout un parcours aménagé
qui choisit : l’élève avec l’aide de l’enseignant et de ses camarades
en combien de temps : au maximum trois semaines (éviter la lassitude, mémorisation, apnée)

où lire : en classe : être sûr d’avoir du temps et des conditions propices ; partager
· les regroupements : créer un réseau de lecteurs : 4 pistes : émission d’hypothèses sur la suite de l’histoire ; comparer les compréhensions respectives ; échanges interprétatifs ; avis et opinions
2. Quels accompagnements ? 

· la mise en appétit : donner envie de lire le livre ; ne pas trop retarder : effet coupe-faim

lire le début ; raconter le début ; lire un extrait accrocheur ; lire deux extraits de deux livres en parallèle ; visionner un film ou un extrait ; partir de faits d’actualité ; l’objet-livre  et le paratexte.

· les fiches d’accompagnement : préservent l’autonomie de l’élève dans sa lecture
· aide à la compréhension : les personnages de l’histoire ; schéma narratif ; contexte 

· passages stratégiques : interprétations possibles ; obstacles

· lexique : 

· les fiches pour aller plus loin : pour les bons lecteurs
· lecture en réseau  : autres ouvrages possédant le même thème, motif, personnage, lieu

· ouverture culturelle : espace, temps, 

· procédés stylistique :  figures ; procédés syntaxiques ; formes d’humour

· les activités écrites : sur l’ensemble du livre ou sur un extrait
· objectif  : mise en valeur d’une qualité principale de l’œuvre ; aider à la compréhension, au plaisir

· entrées : dénominations, portraits, déplacements, langages, actions, relations, lieux, temps, qui est le narrateur, procédés stylistiques, champs lexicaux

· activités : rapprocher pour comparer ; remettre en ordre ; résumer, rappeler, anticiper ; insérer, ajouter ; transposer ; prolonger la lecture ; dessiner

· méfiance à l’égard des exercices « questions-réponses » : redondance (aide à la compréhension ?) ; induisent d’autres stratégies de lecture : lire pour répondre aux questions ; favorisent peu l’interprétation et l’appréciation

· les lectures à haute voix : s’approprier : voix, ton, manière, style de l’auteur ; mettre en valeur : extrait représentatif, émotion, style, écueil à la compréhension ; choisis par les élèves ou le maître
· le journal ou carnet de lecture : 
· support : possibilités : un carnet par livre ; un cahier ou un classeur annuel
· intérêt : favoriser une appropriation du livre qui est en train d’être lu ; encourager à lire plus
· contenu : extraits recopiés ou collés (nourriture pour l’écriture) ; illustrations ; remarques personnelles ; écrit relatif à leur lecture ; connotations ; résumé ; traces des activités de regroupement ; questions ; documents d’aides consultés

· exploitation : faire lire aux autres ; lectures plurielles ; cibler des écueils de compréhension ; 

2.    Pratiques et conditions de la réussite

1. Les séances

1. ingrédients : 

une demi-heure quotidienne ; éviter surcharge,  parasitage et interférence avec d’autres lectures 

toujours : lecture des passages du livre indiqués sur l’itinéraire ; lecture des fiches d’aide

parfois : activités écrites ; lectures complémentaires ; regroupements

contrat de lecture signé : itinéraire choisi

rituels : silence ; respect des règles ; autonomie

2. déroulement : 

l’adulte lisant : modèle ; pas seulement un acte scolaire ; source d’échanges

où et comment lire : au choix ; plongée en apnée ; concentration ; respect de l’autre

principes généraux : autonomie ; différenciation ; espoir de contamination ; lourde préparation 

2. Quelles difficultés ?

1. enseignants : 

découpage du livre : épisodes narratifs (coïncident rarement avec les chapitres) ; ruptures, titres

activités : éviter la surcharge ; quatre ou cinq par livre ; distancées ou précises ; au service de la compréhension et de l’intérêt : courbe générale de l’histoire : portraits ; lieux ; déplacements ; trame 

en activité : encadre un petit groupe ; lit silencieusement 

l’évaluation : le respect du contrat ; prises de parole au cours de regroupements ; carnet de lecteur ; activités complémentaires ; ne pas décourager ; ne pas se tromper d’objectif ; 

2. élèves : 

les rapides : discrétion ; lectures périphériques ; enrichir le carnet de lecture ; activité complémentaire de compréhension fine ; recherche sur un thème ; préparer un petit exposé ; production d’écrit : la suite, un chemin de traverse, variation d’un élément.

en difficulté : en parler ; expliciter les difficultés ; changer d’itinéraire ; bien expliquer les objectifs ; encourager.

les silencieux : déclencheurs : illustrations, lecture d’extraits, carnet de lecteur

3. les parents : 

convaincre de : importance de la compréhension de lecture ; associer les parents au projet
3. Un travail d’équipe

lourde préparation à partager ; richesse des échanges ; sélection des livres ; 

« Ce n’est pas le livre, aussi beau soit-il, qui amène à la lecture mais bien la pratique de la lecture qui fait prendre conscience de l’intérêt du livre ».

3.    Pour aller plus loin

1. Les composantes du texte narratif

1. Les choix narratifs : 

· Histoire, narration, récit : 

· une histoire : une succession de faits et d’actions (le nombre d’histoires est limité)

· la narration : mise en scène de l’histoire (personnages, lieux, actions), ordre, ellipses 

· le récit : la mise en texte : mise en mots (style, figures, lexique) ; composition : chapitres

· Un double choix narratif : 

· le mode de narration : qui raconte ? un « il » ou un « je »

· le point de vue : prend en compte tous les sens de la perception d’un personnage

· Deux types de récits : 

· narrateur absent de l’histoire : les événements parlent d’eux-mêmes ; illusion de la réalité ; narrateur omniscient (sait tout) ou externe (un témoin)

· un personnage de l’histoire : plus proche du lecteur, implication, identification

2. La cohérence narrative : 

· La succession des événements de l’intrigue : 

· l’évolution générale de l’histoire, la progression et l’enchaînement des actions (début – fin)

· exemples : énumération, randonnée, empreintes, courbe générale, emboîtement

· en classe : matérialiser l’enchaînement des épisodes : trame illustrée ou commentée

· L’organisation temporelle : (ne suit pas toujours l’ordre chronologique)

· l’ordre des actions : narration ultérieure, simultanée, intercalée, antérieure

· le rythme des actions : (nombre de lignes / événement) ; itératif, singulatif, répétitif ;

ellipse ; dialogues, commentaires, description

· Les personnages : 

· dénomination et caractérisation : substituts ; qualités, type, paroles, évolution

· double statut : rôle dans l’histoire ; importance dans le récit (principal ou secondaire)

2. Genres littéraires et lecture en réseau

1. Genres littéraires : 

· genre narratif : personnages, cadre spatio-temporel, descriptions, paroles, progression,                 portée morale, philosophique, sociale ou esthétique

· court : concentré (action, temps, personnages) ; points de vue, fin soignée, insolite

· long : illustré ou non ; a succédé à l’épopée ; le roman

· exemples : analyse, apprentissage, mœurs, aventure, sentimental, psychologique, historique, biographique, policier, fantastique, espionnage, science-fiction, horreur

2. Lectures en réseau : 

· faire des liens entre les œuvres

· thème, dérivés, genre, auteur, personnage, motif, registre, structure narrative

La réalité dans l’œuvre littéraire n’a rien à voir avec la reproduction du monde réel, mais réside dans le lien mystérieux et intime tissé entre le lecteur, ce qu’il est et ce qu’il vit, et l’histoire. L’enseignant peut être un accompagnateur de lecture qui met en place toutes les conditions pour que se crée entre l’œuvre et l’élève cette secrète connivence. Brigitte Smadja

Lire des récits longs
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Introduction : Un défi pour l’école : la lecture : complicité affective avec le livre, partage avec les autres lecteurs ; école : lieu privilégié de cet espace ; l’enseignement de la lecture : une affaire d’enseignant passeur de livres ; la lecture longue : une marche d’endurance lente et patiente ; l’œuvre n’est pas considérée comme une mécanique à démonter et encore moins  comme une succession de problèmes à résoudre, mais plus comme l’expression d’une voix qu’il s’agit de faire résonner en soi.
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